
1844 : Lecture spirituelle au séminaire St Sulpice 
par un évêque missionnaire Mgr Vérrolles, Vicaire 
Apostolique de la Mandchourie. Lavigerie est fasci-
né. 

1867 : Lavigerie arrive à Alger sur la frégate Ca-
ton. 

1873 : Inauguration du premier village chrétien 

1875 : Lavigerie reçoit la garde de l’église St 
Louis de Carthage. 

1883 : Lavigerie est à Paris jusqu’au 10 juillet. Il 
rencontre de nombreuses personnalités. 

1886 : Lavigerie se rend à Hippone pour le XVe 
centenaire de St Augustin. 

1890 : Consécration de la Basilique de Carthage 

1892 : Fondation de Villa Mariya (Immaculée 
Conception).  Les sœurs s’y installent en 1900. 

 

Lettre au Père Delattre, quêteur en Amérique 
du Nord (8 juillet 1875) 

 

Mon cher Enfant, 

J’ai dû rappeler en France le R. P. Charmetant, 
parce que je veux l’employer, cet été, à une œuvre 
importante, celle de la fondation de notre Station de 
St Louis de Carthage, dans la Tunisie, que le St Siège 
et le gouvernement français viennent de nous don-
ner. C’est l’établissement fondé sur le lieu même où 
est mort le Roi St Louis. Pour vous et le Père Leroy 
vous resterez en Amérique, afin d’achever de quêter 
dans l’Amérique du Nord. Vous suivrez le plan dont 
vous étiez convenu avec le Père Charmetant, sauf les 
modifications de détail que vous indiqueront les cir-
constances. Je me fie là-dessus au jugement du Père 
Leroy et à votre zèle. 

Nous vous sommes tous bien reconnaissants, 
mes chers enfants, de tout ce que vous faites pour 
l’œuvre. Jamais elle ne pourra l’oublier, et moi en 
particulier. Je sais par expérience tout ce que les 
quêtes donnent de peine, de soucis, et d’humilia-
tions et je ne vous sais que plus de gré de votre cou-
rage. Vos quêtes d’Amérique seront, cette année, 
d’autant plus précieuses que la France ne pourra rien 
nous donner. Elle vient d’être affreusement éprou-
vée par des inondations qui ont ravagé le midi et par-
tout on quête pour les inondés. Il n’y a donc pas de 
place pour nous dans tout cela. Cependant, les dé-
penses augmentent en Afrique avec les œuvres et il 
faut pourvoir à tout.  

Courage donc, mes chers enfants et recevez 
avec mes félicitations pour le passé toutes nos béné-
dictions pour l’avenir. Il faudra vous arranger pour 
rentrer en France dans la 2ème moitié de septembre, 
afin d’arriver à la retraite et au Chapitre qui auront 
lieu au commencement d’octobre. 

 

 

Lettre au Cardinal Préfet de la Propagande (16 
février 1876) 

 

La Société de nos missionnaires s’est tellement 
développée qu’elle se trouvera bientôt à l’étroit dans 
l’Algérie et les pays qui lui sont actuellement confiés. 
Je demande instamment à Votre Éminence de lui ré-
server exclusivement les nouvelles missions à fonder 
dans l’Afrique du Nord, dans le Fezzan par exemple, 
que le Cardinal Barnabo m’avait promis si les Pères 
Mineurs de Tripoli n’y allaient pas, et dans le Maroc.  
J’entends dire que la Société des Missions Africaines 
de Lyon les sollicite. Ce serait un très grand malheur 
de placer ces deux Sociétés de Missionnaires à côté 
l’une de l’autre. Elles ont un esprit et des méthodes 
différentes ; elles se nuiraient, et bientôt en arrive-
raient à des divisions scandaleuses. Les Pères de 
Lyon se sont fondés pour l’Afrique du Sud. Ceux d’Al-
ger sont établis dans le Nord qui est leur domaine 
naturel. Je supplie votre Éminence de ne pas per-
mettre qu’on vienne le leur prendre. Déjà les Mis-
sionnaires de Lyon étaient venus s’établir en Algérie, 
à Oran. Ils n’y ont pas réussi ; et j’ai dû les renvoyer il 
y a quelques mois, après la constatation des faits 
très regrettables que le porteur de la présente lettre 
pourra vous faire connaître. C’est le Père Char-
metant, Procureur général de la Société des Mission-
naires d’Alger ; j’ose le recommander à votre haute 
bienveillance. 

UNE ANNÉE AVEC LE CARDINAL CHARLES MARTIAL LAVIGERIE                  15 MAI / 25 


